
Pour vous qui suis-je ? 

Le rapide sondage d’opinion réalisé par Jésus auprès de ses disciples est toujours d’actualité. 

A nous, Aujourd’hui et toujours, Jésus demande encore « pour vous qui suis-je ?» Une réponse 

apprise par cœur et récitée (comme dans le credo) ne suffit pas. La vraie réponse est dans le 

concret de notre vie. Le Christ est exactement pour nous ce que nous vivons de lui et de son 

message.  

C’est vrai que dans le monde actuel, témoigner de l’Évangile demande souvent du courage, 

d’un courage qui vient de la force de l'Esprit Saint lui-même. Courage de prendre parti pour 

les plus pauvres et les plus délaissés de nos sociétés. Courage de manifester, sans violence, 

contre les puissances d'argent et contre les violences, armées ou non, qui sont exercées contre 

des peuples impuissants et dominés. Courage d'affirmer les droits des sans-voix, des sans-logis, 

etc. Courage de ne pas tricher, de ne pas frauder, quand d'autres le font sans vergogne. Courage 

d'être fidèle à ses engagements quand d'autres trichent. Courage de prier, d'arrêter à l'église en 

passant, d'aller à la messe le dimanche, quand d'autres, non seulement ne le font pas mais même 

nous ridiculisent de le faire. Courage de se tenir debout pour la vérité et la justice quand tout 

le monde rampe.  

Imaginons que Jésus apparaisse physiquement au milieu de nous maintenant et nous repose 

cette question « pour vous qui suis-je ? ».  Quelle sera notre réponse ? Quelle profession de foi 

faisons-nous ? Le groupe des Douze, avec Pierre en tête, va bien au-delà des réponses courantes 

de la grande masse.  Pierre laisse ses filets pour suivre le Christ. Paul se met entièrement à la 

disposition des apôtres pour travailler dans la moisson jusqu’à prononcer cette phrase "Ce n'est 

plus moi qui vis, c'est le Christ qui vit en moi." Le persécuteur acharné est devenu un grand 

témoin de la foi auprès des païens à tel point que dans la deuxième lecture, il proclame avec 

enthousiasme les merveilles de Dieu : “Tout vient de toi, Seigneur”. Saint Jacques nous le 

rappelle d'une manière très concrète en disant : Avoir la foi et être croyant ne suffit pas. Il faut 

aussi agir : Montre-moi ta foi sans les œuvres, et moi, par mes œuvres, je te montrerai ma foi. 

“Celui qui n'agit pas, sa foi est morte.”  

Dieu ne cesse de nous appeler comme Eliakim dans la première lecture. En hébreux son nom 

signifie « Dieu l’a suscité ». II fait partie de ceux que Dieu a choisis pour conduire son peuple. 

Il compte sur nous pour participer à son œuvre de salut du monde. 

 Bonne Dimanche à tous !  

Père Augustin Onekutu 

 

 

 


